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L'ARRESTATION DE M. JOSEPH CAILLAUX. 

Le 25 Décembre dernier M. Caillaux recevait la notification qu'il était inculpé d' « intelligences avec l'ennemi et d'avoir poursuivi la destruction de nos 
alliances» • le capitaine Bouchardon signait un mandat d'arrêt. M. Caillaux, jusque-là prévenu libre, a été écroué à la Santé. — Cette photographie le montre 
sortant du' Palais.Bourbon en compagnie de Me Ceccaldi, son avocat avec Me Démange, après la fameuse séance du 22 Décembre, au cours de laquelle vinrent 

en discussion le réquisitoire du général Dubail et la question de la levée de l'immunité de l'ancien président du Conseil. 
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CHRONIQUE DE LA SEMAINE 

LETTRES DE FILLEULS 
Comment naquit l'œuvre des marraines de 

guerre ? Dans l'esprit et dans le cœur de quelle 
femme de France a germé l'idée touchante de 
rechercher ceux de nos soldats qui, étant origi-
naires des départements envahis, se trouvaient 
dans une situation d'isolement moral particu-
lièrement pénible ? Combien de nos chers défen-
seurs, séparés de leur famille par l'ouragan qui 
s'était déchaîné sur le monde, étaient sans nou-
velles du foyer, de la femme, de la vieille mère et 
des enfants ? Jamais, à ceux-là, le vaguemestre 
n'apportait aucune lettre ; ils voyaient leurs 
camarades recevoir de chez eux les paquets de 
gâteries, les chauds vêtements, les petites dou-
ceurs dont l'arrivée à la tranchée est un récon-
fort ; eux n'avaient rien. Tout lien était rompu 
entre eux et les êtres aimés demeurés de l'autre 
côté du rempart de feu. Autour de ces abandonnés 
comme autour des autres, le vent, la pluie, la 
neige, les obus et la mitraille font rage ; et quand 
vient le moment du repos, quand débouchent, des 
boyaux de communication l'escouade chargée de 
colis, de corbeilles et de cartons, eux s'en vont 
dans un coin sombre, le cœur gros, pour ne pas 
voir ça... Un officier écrivait qu'un de ses soldats, 
territorial de Roubaix, sans nouvelles de sa 
femme et de son petit garçon depuis le 7 août 
1914, s'était conduit en héros à plusieurs atta-
ques, mais que rien, même la joie de vivre après 
nombre d'actions d'éclat, même l'admiration de 
ses camarades, ni l'estime de ses chefs, ne parve-
naient à dissiper sa profonde et désolante tris-
tesse. — « Voilà un homme qui fait son devoir 
sans broncher et qui, en guise de repos, passe ses 
nuits à pleurer... » 

Une femme à l'âme grande et ingénieuse et qui, 
par expérience, savait qu'aucun miracle n'est im-
possible à la charité, entreprit de rendre une fa-
mille à ces parias, d'amarrer à l'arrière ces cœurs 
désolés et d'allumer une étoile dans leur nuit. 
C'était à Angers, au mois de janvier 1915 ; dans 
un atelier de couture fondé pour l'assistance aux 
ouvrières que la guerre laissait sans ressources, 
deux dames causaient entre elles. L'une d'elles 
venait de rencontrer quelques-uns de ces soldats 
nés aux pays occupés et qui, au retour du front, 
étaient dirigés vers leur dépôt où ils allaient « se 
refaire ». Elle fut émue de la détresse matérielle 
et morale de ces braves ; elle forma le projet 
d'adopter l'un d'eux, afin de lui donner, durant 
quelques jours au moins, l'illusion de la famille et 
l'aide affectueuse d'un foyer retrouvé. C'est ainsi 
que prit corps l'idée première des marraines, de 
guerre ; l'avenir ne saura pas qui fut la bonne 
Française initiatrice de cette œuvre admirable ; 
elle se refuse absolument, en effet, à ce que son 
nom soit prononcé : Mme L., disent les moins dis-
crets : rien de plus. Mais on est mieux renseigné 
sur celle de ses compagnes qui mit en action la 
généreuse pensée : Mlle de Lens organisa, avec 
un infatigable dévouement, et dirige depuis le 
début cette Famille du Soldat dont la fondation 
fut l'origine de toutes les relations depuis lors 
établies entre marraines et filleuls. Comment 

l'institution prospéra, on le sait, puisqu'il n'est 
guère de famille bourgeoise en France qui n'ait 
adopté un soldat ; quelques gouailleurs en ont 
ri : il faut bien rire, assure un vieux dicton. On a 
même reproché à l'œuvre d'abriter derrière une 
enseigne de patriotisme et de charité des intri-
gues sentimentales dont, à la vérité, les plus 
accentuées furent de simples flirts ; on a parlé 
d'abus de confiance et même d'escroqueries ; 
deux scandales récents émurent les échos du 
Palais de Justice : celui du filleul aux cinquante-
trois marraines et aux innombrables colis, les-
quels lui avaient permis de monter sur le front 
un véritable petit commerce, — et celui du déser-
teur démasqué et identifié la veille même du jour 
où sa comédie d'héroïsme allait lui valoir un 
cœur, une main et une fortune. Mais quoi ! Il y 
aura toujours de par le monde, pour tromper et 
être trompés, des crédules et des menteurs, des 
naïfs et des fripons. Rares exceptions — dont on 
parle précisément parce que ce sont des excep-
tions, tandis que passent sous silence des cen-
taines de mille autres cas où il n'y a qu'à s'atten-
drir et à admirer. Mais le Français, né malin, 
aime à critiquer et redoute de faire montre de sa 
sensibilité ; il ricane dès qu'il sent les larmes lui 
monter aux yeux... 

Eh bien! malgré cette fausse pudeur, ils coule-
ront, ses pleurs, en lisant l'histoire authentique et 
touchante des Marraines et des Filleuls de guerre 
que vient de publier Mme Henriette de Visme^-. 
N'ouvrez point ce livre pour y trouver des sujets 
de vaudeville ; mais si vous souhaitez savoir ce 
qu'est le cœur des héros de la Somme, de Ver-
dun et de l'Yser, ouvrez ce volume où vous 
apprendrez comment grandit et se popularisa 
l'œuvre magnifique de fraternité, et aussi quel 
bien elle aura accompli, de quel secours elle est 
à nos isolés du front. C'est eux-mêmes qui vous 
le révéleront, car le livre de Mme de Vismes est 
fait, presque tout entier, de lettres émanées de 
soldats : toutes sont rigoureusement authenti-
ques ; elles sont toutes copiées sur les originaux 
par l'auteur lui-même qui en a scrupuleusement 
gardé la forme naïve. Toutes sont des chefs-
d'œuvre inconscients de simplicité et de ten-
dresse. 

Que dites-vous de celle-ci ? Elle date du début 
de l'institution des marraines, à l'époque où par-
venaient au front, à l'adresse des « sans famille » 
les premières correspondances de l'arrière : — 
« Je vient de recevoir une lettre qu'il me demande 
si je veut bien que vous soyez ma marraine. Cela 
m'écœure beaucoup de voire que qu'elq'un a 
enfin pitiée pour moi. Jusqu'ici je suis bien mal-
heureux car ma pauvre femme et mes 2 petits 
enfants ils sont restés chez nous, de l'autre, cotée 
de la France, entre les mains de ses Barbares. Ah! 
que Dieu les protaiges s'il vous plaît !... Quel 
bonheur que j'aie moi aussi une marraine c'est 
déjà quelque chose tout de même... » D'un 
autre : — « Laissez-moi, si vous le voulez, vous 
donnez de mes nouvelles de temps à autre, j'es-
père que vous ne me le défendrez pas... » D'un 
autre : — « J'ai toujours fait mon devoir, ce n'est 
pas ça, mais quelle différence pour moi ! Je suis 
beaucoup plus gai, j'ai le plaisir d'entendre le 
vaguemestre crier mon nom aussi à moi... au 

moment où je termine ma lettre les Boches tirent 
à fond de train. Mais non ! ah ! les crétins ! ils ne 
m'empêcheront pas de la finir. Et maintenat que 
ma conscience est tranquille, à l'ouvrage et Vive 
la France ! » Quelle plus grande preuve d'amour 
que de donner sa vie pour ceux qu'on aime. 
Quelques-uns de ces déshérités, ne sachant com-
ment exprimer mieux leur reconnaissance, as-
pirent au sacrifice suprême. Pour leur marraine 
inconnue, lointaine, pour une apparition souvent 
nébuleuse, dans leur esprit qui ne sait ni déduire 
ni augurer, ils se demandent si c'est assez de 
tout leur sang pour payer la joie d'une lettre ! — 
« Mourir pour votre bon plaisir, marraine, mêle 
demandez-vous même, madame? —jai l'honneur 
de vous faire connaître que... le courage me re-
vient et que si c'est Ma Dame me demanderait 
ma vie, je lui donnerait, » — « Veuillez m'excuser 
si je prends la hardiesse de vous écrire pour vous 
remercier de m'avoir procurer une marraine de 
guerre. Rien de tel pour donner le courage à un 
orphelin qui se bat pour notre salut à tous et qui 
donnerait bien sa vie maintenant pour le plaisir 
de sa douce marraine qui lui sert de seconde 
mère ! » Et nous voilà revenus au parler de la 
chevalerie ; de quel siècle écoulé, datent-ils ces 
hommes qui écrivent ainsi ? A quel atavisme des 
temps héroïques et galants doivent-ils ces senti-
ments à la Don Quichotte et ces protestations à 
la Scudéri ? Ce sont des ouvriers d'usine, des 
cultivateurs, des paysans, hier peut-être encore 
enfoncés dans l'égoïsme, étroitement enfermés 
dans l'intérêt personnel, des hommes envieux, 
durs, grossiers d'actes et de paroles, des enne-
mis de toute supériorité, de toute richesse... qui 
sait ? 

Aux lettres se sont bientôt ajoutés les colis, et 
c'est la grande joie chez ces orphelins dont beau-
coup ont les cheveux gris, mais dont l'âme réno-
vée est redevenue enfantine. — « Vous me dites 
que vous allez m'envoyer des oranges, écrit l'un... 
Vous me gâtez comme un vrai roi ! » •— « Rece-
voir un paquet, dit un autre, le défaire, l'orgueil 
de l'étaler devant les camarades, tout cela fait 
oublier la dureté de l'heure présente. »Et s'ils'agit 
de permission, s'ils sont invités à venir voir leur 
marraine, ils se défendent, ingénus : — « Je ne 
sais pas si j'oserais axepté ce que votre bonté me 
propose : je ne suis pas bien habituer aux fassons 
du monde et je crains de ne pas être comme il 
faut. » Ou bien encore, car il n'y a que le choix 
parmi ces délicatesses et ces timidités. — « Vous 
poussez l'amabilité jusqu'à m'inviter à déjeuner. 
Je crains d'être déplacé et je ne puis vous pro-
mettre à l'avance... » 

Je crains d'être déplacé, ce mot dit par un de 
ces hommes qui, depuis plus de trois ans nous 
font de leurs poitrines un rempart qui supportent 
pour défendre notre bien-être, toutes les misères 
accumulées, badinent avec la mort et coquettent 
jour et nuit avec les plus formidables dangers, 
ce mot est plus qu'attendrissant, il est sublime. 
Oui, oui, marraines de guerre, pour avoir suscité 
un mot pareil, non seulement vous aurez bien 
mérité de la patrie en armes, mais vous mérite-
rez mieux encore d'une France régénérée, plus 
unie, plus affectueuse et plus fraternelle. 

G. LENOTRE. 

DEUX ASPECTS DE REIMS. — L'éternelle bombardée a été adoptée par Chicago, qui restaurera la cathédrale après la guerre. 
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LA NEIGE PROTECTRICE DES ALLIÉS. — La neige ! Les journaux italiens l'ont surnommée Benvenuta. Elle a enseveli, enlisé le Boche et l'Autrichien. Mais 
quelle énergie ne faut-il pas à nos soldats pour parer aux rigueurs de la redoutable bienfaitrice !... 

L'évacuation des blessés est particulièrement difficile, les chemins et les Pourtant il y eut des nuits où des charrois de plus de 70 tonnes escaladèrent 
pistes disparaissant sous un épais manteau blanc. le mont Tomba! — Un bataillon français... 

... avec tout son matériel, y compris ses cuisines roulantes. . Batteries anglaises traversarit une ville de Vénétie. 

L'HIVER SUR LE FRONT_ITALIEN. 
\ 
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Le maréchal J offre allant saluer la dépouille mortelle. 

LE GÉNÉRAL GROSSETTI, l'un des héros de la Marne, de l'Yser et de Verdun, 
qui vient de mourir, à l'âge de 55 ans. 

Le départ du corps de la maison mortuaire, sur un simple chariot sans 
aucune décoration, 

Les décorations françaises et belges du général Grossetti, 

La consécration deç drapeaux, Le charijt décoré au Val-de-Grâce. Le fanion du général, déchiré par les balles et les obus. 
LES FUNÉRAILLES OU GÉNÉRAL GROSSETTI 
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LE DOUBLE CAUCHEMAR : LE BOCHE ET L'HIVER.; — Sur l'ordre de Hindenburg, le nombre des villages qui ont été rasés afin de former un véritable glacis s'élève 
à cent trente sur la partie du front qui est au delà de Saint-Quentin et de Péronne. — L'une de nos cités-martyres. 

Et toujours, inlassablement, dans le brouillard et la neige, s'opèrent des concentrations de troupe?. 
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Le commandant et les cavaliers du fameux « squadron » de Fort Garry Horse. Cet escadron, après avoir percé les lignes allemandes, à la bataille de Cambrai, 
dut revenir en arrière en s'ouvrant un passage à coups de sabre. 

LE FRONT ANGLAIS EN PLEIN TRAVAIL 

Sur tout le front britannique, comme sur notre 
propre front, on exécute d'avisés préparatifs afin de 
ménager un magnifique « welcome » à ce «cherFritz» 
lorsqu'il se décidera à sortir de son trou. 

Des renforts sont envoyés, de fortes réserves de 
troupes sont massées, des canons lourds s'achemi-
nent constamment vers le front. 

Nos amis anglais organisent avec un soin parti-

culier le secteur du Cambrésis, où, sans doute se 
produira une des principales attaques allemandes. 
Depuis leur dernier succès, ils ont eu tout le loisir de 
préparer le terrain conquis, car en dépitd'unmouve-
ment de recul, rendu inévitable, par suite de la 
redoutable contre-offensive que l'immobilité des 
autres théâtres de guerre, avait permis aux Huns de 
déclancher à cet endroit, le bilan de l'attaque de 
nos alliés se chiffre encore pour une avance conser-
vée de 6 kilomètres en profondeur, dans la fameuse 
ligne Hindenburg. Ce total est satisfaisant ! 

Il y a une chose plus importante dans une ba-
taille que la force purement matérielle. : — le fac-
teur moral — Rien à craindre non plus à ce point 
de vue pour le front britannique. Le haut comman-
dement — assumé dans le secteur le plus visé par 
le général Byng — est admirable, riche d'idées, 
d'innovations, de sagacité et de fougue. 

Quant aux vaillants Tommies, ils sont aussi réso-
lus, aussi confiants que'nos cher poilus. 

C'est tout dire... 
LB. J-

La relève. Troupes canadiennes se rendant aux tranchées de première Pour dégeler les roues d'un obusier, on les a entourées de chiffons imbibés 
ligne. (Photos Section Canadienne.) de pétrole, auxquels on a mis le feu. 



■'YSER. — L'hiver a changé la morne plaine inondée en un océan figé d'où émergent ça et là, du milieu des glaces, des arbres squelettiques, des îlots, sous un 
ciel où les nuages se font sous l'âpre bise une poursuite éperdue. 

COMME ILS SONT TOUS! Félicité par des officiers à la suite d'un brillant fait d'armes qu'il venait d'accomplir : « C'était tout [simple, répondit le sergent belge 
Govers, il suffisait d'un peu de sang-froid... » C'est ainsi qu'ils sont, les braves qui combattent dans les Flandres — ces plaines inondées dont nos photo-
graphies suffisent à peine à donner une idée... C'est ainsi qu'ils sont tous, lesThéros qui gardent les tranchées de la mer du Nord à la Suisse, comme à Salo-

nique et en Italie!... (Photos Seci. phot. de l'Armée Belge). 

DANS LES DUNES DE BELGIQUE. — La baignade des chevaux de l'armée britannique. — Soldats anglais opérant des travaux de fortification, 

L'HIVER SUR LE FRONT ANGLO-BELGE. 
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RETOUR DU GÉNÉRAL SARRAIL, remplacé, à LE FROID ET LA NEIGE ont sévi avec une rigueur exceptionnelle, causant d nom- Le mauvais temps devenant la préocupatii 
tête des armées alliées en Orient, par le géné- breuses chutes et entravant la marche des transports. Un aspect des grands bou- constante, on consulte à tout instant le the 

ral Guillaumat. levards. momètre. 

ÉCHOS 

GRAND SUCCÈS 

C'est celui que toutes les jolies Parisiennes font 
a Véritable Eau de Ninon à laquelle elles doivent 
ir jeunesse durable et leur beauté. Cette Eau très 
îutée, de la Parfumerie Ninon, 31, rue du 4 Sep-
nbre, Paris, efface et prévient les rides, donne 
e fraîcheur naturelle et durable. Un autre succès 
•st celui de l'Extrait Capillaire des Bénédictins du 
onl-Majella si efficace pour arrêter la chute des 
eveux, détruire les pellicules. On le trouve chez 
Senet, administrateur, 26, rue du 4 Septembre, 

jris. 

TA MAISON EST UN PALAIS d'enchantement, 
rfumée exquisement par les charbons odorants 

de Bichara. Les cigarettes que tu offres sont les 
plus délicieuses, embaumées par les subtiles essen-
ces, Nirvana, Ambre, Chypre. Ton haleine a la 
douceur d'une fleur de printemps, rafraîchie par 
les Mastica Bichara. Bichara, parfumeur syrien, 
10, Ch.-d'Antin, Paris. Cannes, 71, r. d'Antibes. 
Biarritz, Lamothe, 9. pl. de la Liberté. Marseilles 
M. Th. Mavro, 69, r. St-Ferréol. Nice. Ras-Allard, 
27, av. de la Gare. Lyon, dans toutes les bonnes 
parfumeries. 

SITUATION D'AVENIR : 

Brochure envoyée gratuitement sur demande 
adressée à l'Ecole Pigier, 19, boulevard Pois-
sonnière, Paris, 

Vous obtiendrez le maximum de récolte 
dans vos jardins en suivant les conseils de 

L'ALMANACH DU JARDINIER 
envoyé à tous gratuit et franco par 
CH. LEMAIRE, grainier, 103, Boulevard «agent», PARIS. 

CH. HEUDEBERT SIS DÉLICIEUSES FARINES ET rLQCONS DE LÉGUMES CUITS ET 
DE CÉRÉALES ayant conservé arôme et saveur. 

PRÉPARATION INSTANTANÉE de Potages et Purées, Pois, Hari-
cots, Lentillles, Cuit»! d'Orge, Riz, Avoine. 

EN VENTE ■ Maisons d'AHmsnUtion. ferrai BROCHURES sur demaadt : Usines de NANTERRE iSelnei 

■ ■ m ■ M M f\ anciens et modernes. ACHAT AU CO1. 1 g ' 
llf Uk \ Bulletin périodique franco contre O * '.ou 

iml W II Et4k? LIBRAIRIE VIVIENNE, 12,rue Vivieim m 

PARFAIT PIANISTE 
Cours SINAT PIANO _ 

leçons par correspondance supprime l étuue me. aiiM"' 
donne sûreté et Uni du jeu d un véritable artiste. 

Bnseigne en quelques leçons plus que des années d MM» 
Cet leçons seront le rayon qui éclaire et oui" 
de larges horizons. L.DiMsMU>î<.f»f«t«l,r"1' 
COURS SINAT D'HARMONIE(tr*«reconmaniil 

EXPLIQUE TOUT, FAIT TOUT COMPRENDRE 
Coontous degrés.par corr": Proless", DIPLOI£S,Ylolon,Solf.,CMDi 

Demandes Programme explicatif gratuit et franco. , 
Ceurs SINAT, bureau M. Carref.Odéon.O, Parié l"* 

Le Secrétaire de Rédaction-Gérant : E.-F. XATJ. Paris, Imp. E, DESFOSSÉS, 13, quai Voltaire. 
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VIN GÉNÉREUX 
TRÈS RICHE 

EN QUINQUINA 
BYRRH SE CONSOMME 

EN FAMILLE 
COMME AU CAFÉ 

ENTERITES 
et MALADIES QAtTRO-INTESTINALKS 
Diarrhée Tarte dei nonrrleeona, EnUrl*s mnoo-
■•mbranaaaa, toberoulense : Çonatipatlon, 
Aooldenta appandlonlalraa, FlèTra typhoïde, 
Hilidleidel» Fean, Aon»,Eoi»me,Fi;.r<5ne!ea,9t,c. B autSUON OlKTAINl par l'tumoe da 1' 

AN10D0L 
UPLUS PUISSANT ANTISEPTIQUE 

sauta Btercare cl CulTre 
Réalisant tûrtmtnt VantUtpiU inttstinaU, 

a la doua da SO A 100 gouttai par Jour 
d ANIODOL INTERNE 

* dam une taaie da flanri d'oranger. 
Pwx 3.60 (lUtnlii Pi*«. - R*ntt\tn*m*nU tttrothum 
Sa ■'•dil'ANlOOOL.aa.ltHa dat Msthuflni.PMliieaaJ 

CHAUSSEZ-VOUS 
CHEZ TOMMY 

1, RUE DE PROVENCE 
Passage BRADY — 23, Rue des MARTYRS 

ALCOOL de MENTHE 
DE 

RICQLÈS 
|Produit hygiénique indispensable 

Le meilleur et le plus 
économique des Dentifrices. 

Exiger du RICQLÈS 

S Les Véritables Constipation 

GRAINS de SANTÉ 
du Dr FRANCK... 

C'EST LA SANTÉ ! 
t ou 2 grains avant le repas du soir 

LEROY, 96, rue d'Amsterdam (et toutes bonnes pharmacies.) 

VITTEL 
1 GRANDE 

SOURCE, 
EAU de TABLE et de RÉGIME 
des ARTHRITIQUES 

Société Anonyme : Capital 6 Million! 
Siège Social : LAN CE Y (I.W PAPETERIES BERGÈS 

Tous les Papiers d'Impression et d'Écriture 
Toui les "Papiers d'Emballage et de Pliage 

FABRIQUÉS DANS LES USINES DE LA SOCIÉTÉ 

A LANCEY (Ucre). PERSAN (S.-et-O.). ALFORTVILLE (Seint) 
EN STOCK DANS LES MAGASINS ET ENTREPOTS DES MAISONS DE : 

PARIS, 10, Rue Commines LYON. 320 & 322, Rue Duguesclin 
LANCEY, hrre ■ -.m ALGER, 2", Rue Michelet „ m. 
O ENVOI FRANCO D'ÉCHANTILLONS SUR DEMANDE 

FEMMES 
QUI SOUFFREZ 

vons serez soulagées et guéries 

PILULES VÉGÉTALES 
DE L'ABBAYE DE CLERMONT 

VÉRITABLE JOUVENCE 
Renseignements et Urochnres gratuits : 

Laboratoires M. THÉZÉE, A LAVAL (Mayenne) 

LE NOUVEAU DENTIFRICE 
T 

Agréable au gout et d'un pouvoir bactéricide puissant 
DONNEUR DENTS UNE BLANCHEUR REMARQUABLE 

EN VBNTE PARTOUT ! Le Grand tube 1 f SO 
L GROS^UBOMIOUUS SELMAmumsfSt-axmfSêtae). 

O 
o 

( TROUBLES DE LA MÉNOPAUSE 

PHLEBITES • HEMORROÏDES 
• VARICOCEL.ES 

VA.RICES « ULCÈRES 
REGULARISE LA CIRCULATION DU SANG 

En Vente dans toutes les Pharmacies 
DURÉE DU TRAITEMENT 3 SEMAINES 

Sun demande enX/CDI grrat/'s de /<3 Notice 

œ^Jg-8183. Rue de Chézy-NEUILLY». 

>•••< >•••< >•••< I8-S0O 

Rédaction et Administration : 13, Quai Voltaire, Paris Téléphone : Saxe 24"20 et 55-53 
In., an_^4JQ-. f r • . ,Svi fr. 
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* * Pour avoir toujours' 
du Café Délicieux 

TorréfMDM pn»w * nnm» «motntrt * Supériorité rteonna» 

*** 

Grande Caféterie NASSET 
138,140.142, Rue Ste-Catherine. - BORDEAUX 

Prix des CAFÉS MASSET Torréfiés 

QUALITÉS 

Mélange MASSET Extra-super 

Mélange MASSET Grand arôme 

Mélange MASSET Excelsior... 

Ies2k.600llcs4k.600 
Franco Gare\Franco Gare] 

15-50 

17 50 

20 » 

27'45 

31 05 

35 55 

Expédition dans toute la France, FRANCO port et emballage, contra 
mandat-poste, par colis postaux de 2 k. 500 et 4 k. 500. 

Le plus grand choix de 

BRACELETS-MONTRES 
CflPRflNS RflPIUM & 
VERRES INCASSABLES 

:: Bijouterie actualités :: 

! Les célèbres Chronomètres Maxima, 
La Nationale, Le Chronocoq. 

' Demandez le dernier catalogue complet illustré de 
Edouard DUPAS Comptoir National d'Horlogerie 
fr^y^lT^S? à BESANÇON 

MAISON FRANÇAISE 

J 
SE 

du Docteur CHAI,iT**»*T I 
PouUre de Riz LIQUIDE K 

ABSO
LES

e TACHES DE ROUSSEUR 
avec la marna facilité que l'éponga absorbe uns goutte tf-eau. 
Flacons a 4 fr. St 6 fr. f«°. Pn» BETCHEPARE, à Biarritz. 

I» FERET, 37, Faubourg Poissonnière, Paris. 
VENTE dans toutes Pnariiiacies.Parfnnierie.s et Grands Magasins. 

Maux de Tête, Névralgies 
Grippe, Influenza. 

Aspirine 
"USINES du RHÔNE" 

La TUBE DB 30 COMPRIMES X fr. 50 
La CACHET DB 50 CENTIGRAMMES : O fr. 20 

FLOREINE 
CRÈME DE BEAUTÉ 

REND LA PEAU DOUCE 
FRAICHE PARFUMÉE. 

DEMANDEZ UN 

DUBONNET 
VIN TONIQUE AU QUINQUINA 

|Jn Souvenir *^*^*s*^8^att 
^«•MM* Ldu temps de guerre \ 

FAITES VOUS FAIRE 

UN BEAU PORTRAIT 

Chez le maître photographe 

i I 
% 
% 
VI I 

G. DUPONT-EMERA 

W Ses Ateliers sont 
? 
^ -7, RUE AU 

on. % 

F» A RIS 

(Derrière l'Opéra) 

PRIX 

^«■6 TRÈS AVANTAGEUX 

I HfeMOHROlpÊa Calmées, GuerTeTI 

J Botte l":à[r."~ 
Lab.Urodonal,2,R, 
Valencienm^^Pnrj,'! 

j DecongeBiiounâucs, anti-héroorracrio-ne» 

TIMBRES 

COLLECTIONS 

PRIX courant gratlsl 
des TIMBRES du Guerre] 

Théodore CHAMPION 13, ruo Drouoî, Paris 

LA REVUE COMIQUE, par Jcbai? TeSteVûide 

Ma chère marraine. Tout va bien, ne 
vous en faites pas pour moi. Nous sommes 
dans un pays épatant ; 

j'ai pour moi tout seul, aurez-de-chaus-
sée, une petite chambre comme vous 
n'avez jamais vue. 

Tous les jours, vers 
trois heures, fiveo'clo-
ck tea, comme les gens 
chics : 

Et puis, quand on 
s'ennuie trop on a les 
patrouilles, comme 
distraction. 

Enfin, quand j'ai vos gentilles lettres 
croyez-moi, rien ne manque à mon 
bonheur... 

ÏN VENTE DANS TOUTES LES BONNES 
1AIF0NS de fournitures photographiques 

Exiger la marque LE VËRASCOPE RICHARD 10, RUE HALÉYY Demander ^Uu ; 

DUPONT TH. a 18-67 
Maison fondée en 1847. Fournisseur des hôpitaux. 
10, rue Hautefeuille, PARIS (6< 

Tout articles pour blessés, malades 
et conralescents. 

Bras et jambes artilciels. 
Bandages herniaires. Bas pour varices 

Chaussures orthopédiques 
pour mutilés. 

AVON DENTIFRICE VIGIER 
Meilleur ATntlUBtltlui.at. nirauii.f 2.P ■enna-llaiiwll»rParl» 

d'ERNEST COTY 
Echantillon : 3*75 

EN VENTS PARTOUT 
OBOS : 11, Rue Bergère, PARIS 

Au Fidèle Berger p ■ nippurinn 
Paris. 9. Bould ne la Madeleine DflX ILIUJJO 

PHOSPHATIIME FALIERES 
L'aliment le plus recommandé pour les enfants 

Son emploi est indiqué dès l'âge de 7 à 8 mois, mais surtout au moment du sevrage et 
pendant la période de croissance. Favorise la dentition, assure la bonne formation des os. 

Utile aux anémiés, aux convalescents, aux vieillards. 

Se trouve partout. — Dépôt Général : 6, rue de la Taoherle, PARIS 

L 'HÏ UFP Le Plus puissant " I V Fj IV médicament. 
G-out excellent — Bonne Digestion* 

mORUBILINE 
en Gouttes concentrées et titrées. 

Convalescents, Anémiés.Tôusseura 
Bronchitiques, Tuberouleux, etc. 

1/2 flacon 3.50. K luron 6 francs f an™ poste. Notice gratis. 
PHARMACIE du PRINTEMPS,32,r.Joubert,Paris 

et toutes PDarmai-ies. 

tStf FARINES SPECIALES 
POUR LES ENFANTS 

^ LES ESTOMACS DELICATS 
<*>UI. foo^T LesDIAbETIQUESi«W «AHJ8.i>5 n.i v 

QLYCOMIIL 
Rose 

Cologne 
Violette 

Celée à hase de Glycérine et de Hiel anglais, «us hii 
ni graisse. Gariez à vos mains Ienr acteur, à 
votre visage sa fraîcheur : restez belle es dépit to 
Saisons. Souverain contre les rongeurs do la Peau. 
Grand Tube l'SO franco timbres ou mandat. 

Parf"' HYALINH, 37, f aub» Poissonnière, Paru. 

ASTHME « 
REMÈDE EFFICACE H7 O D B 

Cigarettes ou Poudre E^r liu ïtatphata- Exiger signature J. ESPJC surchaque cigare!? 

Coaltar Saponifié Le Beuf 
antiseptique, détersif . 
ni caustique, ni toxique 

Officiellement admis dans les Hôpitaux de Paris 
Les plaies de mauvaise nature et les muqueuses malades, étant détergéas, 

aseptisées et désinfectées, avec une innocente énergie par le COALTAR 
LE BEUF, étendu d'eau au degré jugé nécessaire par le Médecin, on a natu-
Tellement songé à utiliser ces précieuses qualités pour les soins de la Toilette. 
Les résultats obtenus ayant donné entière satisfaction, l'emploi de ce produit, 
pour les soins de la bouche, les lotions du cuir chè»elu, les «bu-
tions journalières, etc., s'est répandu en peu de temps, mais ce succès a 
fait naître de nombreuses imitations dont on se garantit en exigeant sur l'éti-
quette la signature de l'inventeur : Ferd. LE 11 EU F, en rouge. 

Ce produit unraue en son genre et bien Français 
SE TROUVE DANS US PHARMACIES 

I 
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'Blessés! Anémiés! 
FORCE 

SANTÉ 
VIGUEUR 

vous seront rendues 
\i Parle 

VIN de VIAL 

LYON :1e-15 Marsl918 
VOUS ASSURE : 
u MaximumdAffaires iSHifeislil? 

surkMinimum d'Espace Sîsars,and m"ure 

au 

QUINA, VIANDE 
LÂCTO-PHOSPHATE de CHAUX 

Son heureuse composition 
en fait le plus puissant des fortifiants 
et le meilleur des toniques que doivent 
employer toutes personnes débilitées 
et affaiblies par les angoisses et les 

souffrances de l'heure présente. 

DANS TOUTES LES PHARMACIES 

DanSie Minimum deTemps 
Avec le Minimum de Frais 

très par A-mètres 

LA FOIRE de LYON ne dure 
que du I -'au 15 Mari de Chaque année 

la location d'un ôtand ne 
coûte que 600 francs 

Pour tous reme/pemeûts sadresserà L'HÔTEL DE VILLE LYON - FRANCE. 
ou à M. Depas, délégué officiel pour Paris et la région parisienne, 

19. Boulevard de Strasbourg, Pari». — Téléphone : Nord 28-52. 28-53. 

autneroiis ^c'erai 
maintenant 
tcesL ^ 

PUBL. G.BERTHILUER.-LYON 
m 

Le rendement considérable, 
la sûreté de fonctionnement 

qu'il donne aux moteurs ont fait adopter le 

RBURATEUR 

ZÉNITH 
sur tous les modèles de véhicules automobiles 

utilisés aux armées. 

ociété du Carburateur ZÉNITH 
et Usines : 51, Gbeniia Feuillat, LYON 

xà PARIS : 15, me d 

''nesetSwccursa/es.-PylR/S, LYON, LONDRES, LA HAYE, 
MILAN, TURIN, NEW-YORK, DÉTROIT, GENEVE. 

Le Siège social, à Lyon, répond par courrier à toute demande 
" clignements d'ordre technique ou commercial. 

ENVOI IMMÉDIAT DE TOUTES PIÈCES 

^ La Nouvelle 

Ceinture - Maillot 
du Dr CLARANS 

La SEULE tissée sur MESURE 
recommandée 

1° à toutes les Dames souffrant d'affec-
tions abdominales : Ptôse, Entéroptose, 
Rein mobile, Dilatation de l'estomac, Ma-

ladies du foie et de l'intestin, etc. ; 
2° à toutes les Dames atteintes d'obésité 
des hanches et qui désirent affiner leur 

ligne ; 
3° à toutes les Dames ayant besoin 

d'avoir l'abdomen soutenu ou ne pouvant 
supporter la pression des corsets ordinaires. 
Souple, légère, ajourée, sans baleines, pattes 
ni boucles, et ne formant aucune épaisseur, la 

Ceinture - Maillot du L> Clarans 
se moule sur le corps sans se déplacer et sans occasionner 
la moindre gêne. C'est la CEINTURE AMAIGRISSANTE 
idéale, qui, tout en procurant le bien-être le plus absolu, 

I permet de réduire l'embonpoint sans régime interne. 

I Lire l'intéressante PLAQUETTE ILLUSTRÉE contenant la des-
I cription et la reproduction photographique de 40 modèles différents 

de CEINTURES - MAILLOTS et CORSELETS - MAILLOTS 
envoyée gratuitement sur demande à 

M. C.-A. C LAVE RI E 
SPÉCIALISTE BREVETÉ 

234, FAUBOURG SAINT-MARTIN, PARIS 
(ANGLE DE LA RUE LAFAYETTE) (MÉTRO : LOUIS-BLANC) 

Téléphone : Nord 08-71 

Renseignements et conseils tous les jours, même Dimanches 
et Fêtes, de 9 heures à 7 heures, et par correspondance. 

DAMES SPÉCIALISTES 
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I MESDAMES 
Lu TéritablM CAPSULES 
wITJORETsHOMOLLE 
Suirisssnt Bâtards, Douleurs, 
- Militarisait l§s Époques. 

Uk -TARIN 
■ mil, r 1 •Ji*»saa»-

(ciÔMÂirORTlODÉ 
IV1 DEGRIMAULT &C'i V 

Dépuratif par excellence 

POUR H POUR, 

LES |_rt tes 

ENFANTS JlL ADULTES 

VIN de 

PHOSPHOGLYGERATE 
de CHAUX 

DE CHAPOTEAUT. 

FORTIFIANT 
STIMULANT 

Recommandé Spécialement 

CONVALESCENTS, L- VIN 

ANÉMIÉS, rZgiï?. 
NEURASTHÉNIQUES, 

Etc., Etc. ' 

JE GUERIS LA HERNIE 
Iffonrelle Méthode de Ch. Courtois, Sméclaiime. 
SO, Faubourg Montmartre, 30, paris (Ile) l*rétlft. 
Cabinet envert tout lté Imurl déjà II tttUîd» ktmrêm. 

Z 5 S t rt anciens et modernes. ACHAT AU COMPTANT I IU K I" ^ Bulletin périodique franco contre O fr. 50. bllllkv LIBRAIRIE VI VIENNE, 12, rue Vivienne, Paris. 

CORS AUX PIEDS 
iressson radicale en 6 jours par le s, 
>PIQUE deeCWAirr&EUX^iri 
a venrt orna* TOUTCS (a?S, J..I 

l^».Til 
- . 

ù'/ds 
DE 

RIGAUD 
PARFUMEUR 

16. RUE DELAPALX 
• PARJvS 

POUDRE DE RIZ 

AMBRE ROYAL 
Œia plus Tarfàite des Tendres 

VIOLET, PARFUMEUR* PARIS 

RHUM SSJA1E 

t'wiglni du premitri Rhum» <n * 
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LJRODONALTTGLOBÉOLI ! 
désensable le rein 

Voilihdocteur, le sable que j'ai rendu ces derrières années: j'ai presque 
■QUOI bai/r /, ne maison ! 
V. Avec l'URODONAL vous éliminerez tout votre acide uriqre au fur et à 
■sure tfe sa fabrication, et votre rein n'aura plus le temps d'en former des 
\insd ■ sable. L acide urique st un vèi itable poison dont nous possédons 
musement aujourd'hui le remède. 

iUOOKAL nettoie le rein, lave le foie et les articulations, 
hôul ! acide urique, active la nutrition et oxyde les graisses. 
|ablissemeo ls Châtelain, 2, rue de Valenciennes, Paris et toutes pharmacies. — Le flacon, franco 8 fr.; 

les 3 (cure intégrale), franco 23 fr. 25. Envoi sur le front. 

AMIANINE-. 
ATarie, Tabès, Maladies de la Peau 

" Vamianiné 
: un dépurateur 
tense du sang 
Mansles affections cutanées, agit 
ec une remarquable efficacité, fr 

Nouveau 
produit 

scientifique 
non toxique, 

à base 
de métaux 

précieux 
et de plantes 

spéciales. 

La Vamianiné jugule l'Avarie et en 
empêche toutes les manifestations. 

L'OPINION MÉD'CALE : 
1rs T* est ?bsolument démontré d'ores et déjà, c'est que, même employée seule au 

aes manifestations primaires et secondaires de la syphilis, la Vamianiné 
!cfe^îats comne jamais les médecins qui l'emploient n'en auront aupa 
saté dans leur pratique spéciale. 

donne 
qui l'emploient n'en auront auparavant 

DR RATNAUD, 
ancien médecin en chef de» hôpitaux militaire!. 

aeur'S'8SUr toute demande la brochure MÉDIC4TI0N parla VAMIANINE, par le D'de Lézinier 
l» Tc«L'ClenCC*' MMecin des hôpitaux municipaux de Marseille. 

d"i «o»t« les bonnet pharmacies et aux Établissements Châtelain, t, ru* ValcaoUmaa», »axta. — 
Le flacon, franco, xt francs. — Baroi francs sur le front. 

le plus puissant reconstituant 

— Ne cherche plus.'... On trouve: 
force, sanié, jeunesse, avec le 

GLOBSOL 

Anémie 
Convalescence 
Tuberculose 
Croissance 
Neurasthénie 

Tonique Vivifiant, 
abrège les 

convalescences, 
augmente la 

force de Vivre. 

Communication 
l'Académie de Médecine 

du 7 juin 1910. 

af î. 

Le GLOBE DL est le plus puissant régénérateur du sang. 
Extrait du sang vivant, il augmente le nombre et la quantité 
des globules rouges et leur richesse en hémoglobine, en 
métaux et en ferments. Sous son action, 1 appétit renaît 
aussitôt et les couleurs reparaissent. Un sang riche et généreux 
circule bientôt dans tout le corps et rétablit les organes 

malades et anémiés. 
N. B. — Toutes pharmacies et Établissements Châtelain, 2, rue de Valenciennes, Paris. Le flacon, franco 7 fr. 20; 

Les trois flacons, 20 francs. 

r GYRALDOSE 
pour les soins intimes femme. 

L'opinion médicale : 
« T.a C.vraldose, dont la réputation mon-

diale s'arcroit tous les jours, ne saurait 
vraiment, on en conviendra,. trouver de 
rivale Dans tout ce qui existe et a été pré- / 
«misé jusqu'ici, il est, en effet, impossible ' 
de rencontrer une association à la fois aussi 
complète et aussi judicieuse de tout ce qui 
était ici nécessaire. » 

Dr DAGUE, 
de la FaculU de Médecine de Bordeaux. 

La Gyraldose est l'antiseptique 
idéal pour le voyage. Elle se pré-
sente en comprimés stables et homo-
gènes- — Chaque dose jetée dans 
deux litres d'eau chaude donne la 
solution parfumée que la Parisienne 
a adoptée pour les soins de sa per-
sonne. 

Exigez la 
forme nouvelle 
en comprimés 

très 
rationnelle 

; et très 
pratique. 

J'ai tout essayé, mais le meilleur 
produit, c'est la GYRALDOSE 

La GYRALDOSE est un produit antiseptique, non caustique, désodorisant et rnicro-
bicide, à base de pyolisan, d'acide thymique, de trioxyméthylène et d'alumine sulfatée. 
Se prend matin et suir par toute femme soucieuse de son hygiène. 

La double boîte, franco 7 fr. 20 ; les 3 boîtes, franco 20 francs. 
Établissements Châtelain, 2, rue de Valenciennes, Paris (10e). — Toutes pharmacies. 

FANDORINE 
Arrête les hémorragies. 
Supprime les vapeurs, 
migraines, indispo» 
sitions. Évite l'obésité. 
Le flacon (pour une cu-'e), franco 10 francs 

Le flacon d'essai, franco' 5 francs. 

SINUBERASE 
Ferments lactiques les 
plus actifs. TraiU mentle 
plus complet de l'auto-in-
toxication. Guérit radi-
calement IPS diarrhées 
infantiles et l'entérite. 
Le flacon, franco 6 f.'. 50 ; les 3 flac. (cure 

complète), f.anco 18 francs. 

F1LUDIISE 
Traitement radical <?.u 
paludisme, des maladies 
du Foie et de la Rate. In. 
dispensable après les 
Coliques hépatiques. 

Prix: le flacon, franco 10 francs. 

II 
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